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Quels visages pour la Vienne de demain ? le 22
mars à Poitiers
jeudi 22 mars 2012, par lpe

Quels visages pour la Vienne de demain ? , thème de la conférence organisée par le Conseil général de la
Vienne, en ses locaux à Poitiers, Salle René Monory, le jeudi 22 mars 2012 à 18h.

Intervenants :
- le Professeur Jacques BEAUCHARD, Sociologue
- Henri COLIN, Vice-Président du Conseil général de la Vienne, Maire de Lencloître

Les départements ont été créés pour construire l’identité française,
intégrer la diversité, la campagne et la ville.

Est-ce qu’à l’heure d’une urbanisation grandissante, tout s’efface ?
L’action politique cherche à intégrer la diversité et à créer l’homogénéité, mais elle se heurte à des
données en forme de flux et de nombres, à un déclin de "l’urbanité" tandis que croît l’anonymat et avec lui
le mal-être de la société.

L’un des signes du problème est la multiplication sans fin des périphéries,
une identité en souffrance, une déliaison sociale qui fait place aux violences urbaines.

Si la Vienne, comparée à d’autres territoires, semble encore relativement protégée de ces excès, qu’en
sera t-il demain ? Quels rapports nos bourgs,
souvent peu ou mal reliés à la ville centre, entretiennent-ils avec elle et
entre eux ? Comment se perçoivent-ils ? Sont-ils des espaces du bien-vivre,
de la solidarité active, des"racines" ?
Sont-ils encore porteurs d’une identité dont les origines plongent dans
l’histoire ou risquent-ils de devenir des "non-lieux", des "villages dortoirs", des espaces de repliement pour
certains de nos concitoyens qui n’ont plus les moyens de "vivre à la ville". Mieux les identifier et les relier
résoudra- t’il le problème ?

A la multiplication des périphéries et aux identités territoriales en souffrance, la Vienne peut-elle
répondre par un réseau cohérent de bourgs urbains, enracinés dans une mémoire, matrice de l’égalité et
de la solidarité ?
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